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^  E  tous  teins  des  Auteurs  Eothoufîaftes 
dans  Jeur  égarement  ont  tranfmis  à  Ja  pofté- 
rité  les  entreprifes  guerrières  de  (Quelques 
héros  coDquérans,  &  deftrudeurs,  prodiguant 
leur  éloquence  ou  vénale,  ou  féduite  par  un 
éclat  trompeur  à  perpétuer  la  mémoire  des 
defaftres  qu'ils  avoiect  occafjonncs.  Dans  quel- 
ques fiecles  plus  fortunés  on  a  célébré  \t% 
vertus  des  fages  par  à<^s  écrits  confacrés  à 
en  rendre  à  jamais  précieux  le  fouvecir  :  heu- 
reux les  mortels  qui  hfent  ces  faftes  vénéra- 
bles, fi  au  lieu  de  fe  borner  à  une  froide 
&  inutile  admiration,  ils  imitoient  des  exem- 
ples auffi  parfaits. 

Pourquoi  moins  éconduits  que  les  premiers 
par  un  zèle  qu'infpire  facilement  Ijllufion 
d'une  gloire  idéale,  ou  peut-être  moins  uti- 
les que  \^s  féconds.  Croirions  nous  peu  di- 
gne de  notte  attention  de  publier  no<;  plai- 
firs;  fi  même  dans  la  diffiparion  ordinaire  à 
ceux-ci  conduits  par  des  cœurs  honnêtes  & 
droits  nous  favons  tourner  à  l'avantage  d'une 
jufte  fenfibilité  nos  plus  agréables  diveitif- 
femens. 
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Ceft  un  principe  au(îi  propre  à  s*attirer 
des  éloges  ,  qui  a  mis  en  mouvement  i'in- 
génieufe  adivité  de  piufieurs  Dames  ^  &c  Che- 
valiers de  celte  Capitale  ,  au  moment  ou  après 
une  guerre  acharnée  ôc  ruineufe  on  y  a  ap- 
pris la  fignature  d^s  préliminaires  d'une  Paix 
oui  étoit  depuis  long-tems  l'objet  de  tous  les 
voeux  de  TEurope,  &  de  l'Amérique.  L'inté- 
rêt de  l'humanité  ,  le  bonheur  des  peuples  , 
Telpoir  flatteur  de  la  réuaiffance  d'une  tran- 
quillité qui  fera  fleurir  les  beaux-arts ,  fervi- 
rent  de  bafe  Ôc  de  motif  à  une  Mafcarade 
de  la  plus  grande  magnificence  ,  à  laquelle 
une  Fête  fuperbe  que  donnoit  S.  E.  Moniieur 
le  Duc  de  Villa-Hermofa  Ambafl'adeur  d'El- 
pagne  a  fourni  un  plaufible  prétexte. 

Vingt-trois  Dames  également  diltinguées 
par  leur  naiffance  ôc  leurs  attraits ,  &  vingt- 
quatre  Chevaliers  fe  réunirent  à  l'Hôtel  du 
Marquis  Solar  du  Bourg,  &  formèrent  par 
acclamation  le  projet  d'une  Mafcarade  hilto- 
riée  &  caradlérifée ,  qui  put  rendre  en  un 
fpedacle  de  demie  heure  les  allarmes  de  la 
Guerre  précédente  ôc  l'heureux  événement 
de  la  Paix  qui  vient  de  fe  conclure.  Le  fu- 
jet  unanimement  fixé  fut  en  huit  jours  réduit 
à  f^4)erfeâ:ion ,  avec  une  élégance ,  ôc  mê- 
me un  fafte  proportionné  au  rang  des  per- 
fonnes  qui  dévoient  en  être. 


Lorfque  V  idée  fut  détermioée  on  fît  ap- 
peller  le  Sieur  Marin  fameux  DelTinateur  Peu- 
fionné  du  Roi ,  pour  décider  rhabillement  de 
chaque  partie  différente  de  cette  Mafcaradej 
Ôc  celui-ci  réfléchiffant  qu'à  l'exception  des 
feuls  Américains,  les  autres  Nations  qui  com- 
poloient  l'enfemble  de  la  Mafcarade  ,  ne  fau- 
roient  être  aifez  caradérifées ,  par  Tunifor- 
initc  aduelle  de  l'habillement  Européen ,  on 
prit-  le  parti  d'adopter  le  cojîume  de  chaque 
Païs  en  remontant  au  fiécle  d'Hcjnri  Quatre  j 
les  habits  étant  alors  plus  piétorefques  & 
plus  fufceptibles  de  variations.  L'é^harpe  qui 
étnit  dans  ce  tems  en  ufage  furtout  par  les 
perfonnes  Nobles  &  en  dignité  fervant  aufîi 
à  caradérifer  les  Nations  par  la  diverfuc 
des  couleurs. 

Un  fécond  avantage  qu'on  rrouvoit  encore 
dans  ce  choix  ,  ell:  celui  d'éviter  cette  ma- 
nière de  vêtement  qui  n*eft  que  pour  le  bas 
peuple  ,  ce  qui  auroit  peu  convenu  foit  aux 
perfonnes  qui  dévoient  y  figurer ,  foit  à  la 
noblefTe  de  la  Fête. 

Le  Sieur  Kus  excellent  Maître  à  danfer  de 
la  Cour,  fut  chargé  de  la  direction  de  toute 
la  partie  Corégraphique  ,  &  s'en  acquitta  avec 
cette  intelligence  qui  lui  eft  naturelle  ;  nous 
en  donnons  ici  le  détail  circonftancié. 

Les  deux  quadrilles  de  François  &d'Efpa- 
gnols,    précèdes    de   deux  Haut-bois  ^   deux 
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Clarinettes,  deux  BafTons,  Se  quatre  Cors  de 
chafTe  ,  foût  la  première  entrévi  dans  la  Sale 
du  Bal  -,  ÏQS  Dames  ôc  les  Chevaliers  François 
font  repréfentés   par 


Mefdamcs 

Marquife  Fallet 
ComtefTe  Mombercel 
Baronc  Crova 
ComtefTe  Saint-Damien 


&  MeJJieurs 

Marquis  Zurla 
Comte  Favet 
Comte  Perron 
Comte  Villa 


Marquife  du  Bourg 
Marquife  de  Lans 
Marquife  Guiliii 
ComtelTe  Trana 


Chevalier  La-Roquctte 
Comte  Avogadro 
Marquis  d'Albarey 
Comte  Radicati 


Une  très-belle  marche  les  annonce ,  après 
quoi  les  huit  couples  forment  une  agréable 
contredanfe.  Vers  la  fin  le  quadrille  Améri- 
cain compofé  de 


Me f dame  s 

Marquife  d'Alby 
Marquife  d'Ormea 
ComtefTe  Perron 
ComtelTe  Levaldis 


&  MeJJleurs 

Comte  Montanera 
Marquis  Guilin 
Chevalier  Roburent 
Marquis  d'Ormea 


Précédé  d'une  fymphonie  de  deux  Clari- 
nettes,  deux  TimDales  A'uéricaines,  &  deux 
paires  de  Cymbales,    arxive,  &  après  avoir 
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reçu  des  quadrilles  précédens  raccueil  le  plus 
favordble,  danfe  à  fon 'tour  une  contredanfe, 
de  fe  confond  avec  les  deux  autres  Troupes, 
de  qui  il  reçoit  toutes  les  démonftrations  de 
la  plus  cordiale  amitié. 

Sur  ces  entrefaites  arrive  le  quadrille  Hol- 
landois  repréfenté  par 

Mifdames  &  Mejfuurs 

Marquife  de  Verolengo  Marquis  ChafFardon 

S.  E.  ComrefTe  Lafcaris  Marquis  Villeneuve 

Comtefle  Ricaldon  Chevalier  Serey 

Marquife  La-Roccia  Marquis  Colli 

au  foa  d'une  fymphonie  ,  &  il  danfe  de  mêaie 
une  contredanfe  ,  après  quoi  il  ell  admis  au 
nombre  des  autres  quadrilles,  dont  il  a  époufé 
les  intérêts. 

Cependant  un  grand  bruit  dé  guerre  fe 
fait  entendre  ,  c'eft  la  partie  des  Anglois  au 
nombre  de  fix  couples,  ils  ont  à  leur  tête 
le  Dieu  Mars  repréfenré  par  Mr.  le  Comte 
Saluces  de  Lecque ,  &  font  vêtus  félon  le  co^ 
Jlume  le  plus  ancien  ;  les  quadrilles  frappées 
du  bruit  qu'ils  entendent,  forment  deux  corps 
qui  fe  rangent  en  haye  à  droite  ôc  a  gauche. 
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La  partie  des  Aaglols  e(l  compofé  de 

Me f dames  &  MeJJieurs 

ComtcfTe  Valpcrgue  Chevalier  Tapparel 

ComtefTe  La  Mante  Comte  de  la  Ville 

Comtefle  La-Roquette  Marquis  du  Bourg 

îtlarquife  Prié  Comte  Morette 

Marquife  Gares  Comte  La-Mante 

Comtefle  Brizio  Marquis  Délavai 

Les  Dames  des  autre^  quadrilles  font  pla- 
cées en  féconde  ligne.  Lts  Anglois  entrent 
&  danfent  leur  contredanfe  félon  leur  ufage. 
Le  Dieu  de  la  Guerre  \qs  excite  aux  com- 
bats ,  il  fe  fait  un  mouvement  pour  en  ve- 
nir aux  mains;  mais  cette  fureur  elè  ralJen- 
tie  par  une  fymphonie  de  toutes  fortes  d'in- 
ftrumens,  Trompettes,  Tymbales  &c.  C'eft 
Jupiter  repréfenté  par  Mr.  le  Baron  de  Car- 
pené  qui  entre  dans  la  Sale  du  liai  accom- 
pagné de  la  Paix  rendue  par  Me.  la  Marquife 
de  Ealbiaa  avec  une  expreffioa  infinie  ,  & 
fuivi  de  quatre  Génies  ;  ce  fpedacle  attire 
l'attention  de  toutes  les  Nations  ;  le  Maître 
des  Dieux  leur  fait  figne  de  fe  calmer  ;  ici 
l'on  remarque  une  pantomine  fort  éloquente, 
il  ordonne  à  Mars  de  ccfler  (qs  fureurs,  & 
qu'il  veut  pacifier  la  terre,  Mars  obéit,  & 
pofe  les  armes ,  Jupiter  commande  à  la  Paix 
d'enchaîner  le  Dieu  des  combats,  les  Génies 
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lui  préfentent  une  chaîne  de  laurier,  la  Paix 

lui  entrelaffe  cette  chaîne  ,  c'e(l  ici  que  la 
Paix  ie  raprochc  dcs  difFérentcs  Natious,  ôc 
^les  invite  à  ia  cordialité,  ils  obéiffcnt  ,  ôc 
les  Acglois  font  les  premiers  à  donner  des 
démonitrations  de  leur  emprefl'emcnt  par  des 
accolades,  cjui  font  rendues  par  les  autres 
Nations;  cependant  un  Thrône  eft  élevé  par 
les  Génies,  les  Divinités  vont  s'y  placer ,  les 
Génies  font  à  leurs  pieds,  alors  toutes  les 
Nations  fe  proliernent  devant  elles,  leur 
rendent  des  actions  de  grâce ,  &  leur  don- 
nent les  plus  vives  marques  de  leur  recon- 
noiffance  •,.  des  ce  moment  tous  les  efprits 
font  réunis  ,  toutes'  les  inimitiés  font  cefTés, 
ils  fe  confondent  enfemble  ,  &  il  s'enfuit  une 
contredanfe  générale,  dans  laquelle  les  Dieux 
entrent  pour  former  différens  groupes  Ôc  di- 
vers tableaux,  après  quoi  ils  fortent  au  foa 
d'une  marche  triomphante  ,  il  fe  fait  un  mé- 
lange de  tous  les  différens  quadrilles,  la  ré- 
conciliation  eft:  cimentée  par  les  marques  d' 
une  fmcere  cordialité  ,  8c  par  la  joie  qu'ils 
font  éclater. 

Un  divertiffement de  cette  nature,  où  l'on 
fait  fi  bien  réunir  aux  agrémens  que  le  plai- 
fir  fait  éclorre,  les  principes  de  cette  huma- 
nité, qui  font  le  plus  bel  appanage  des  cœurs 
bien  faits ,  mérite  d'être  célébré  par  tous- 
ceux  qui  favent   apprécier  les    belles    âmes.,. 


&  connoître  à  quel  point  une  Nation ,  qui 
fait  allier  aux  amufcmens  le  folide  de  Ja 
réflexion ,  mérite  d'être  à  jamais  chérie  de 
toutes  les  autres. 

Nous  devons  même  au  public  l'aveu  que 
nous  tirons  ,  la  nobleffe  &  la  beauté  de  ces 
idées ,  de  la  douceur  du  gouvernement  dont 
nous  jouiiTons  fous  notre  Augufte  Monarque, 
qui  fait  également  nous  infpirer  par  fon 
exemple  toutes  les  vertus ,  Se  profiter  de  la 
Paix  pour  conftater  à  jamais  le  bonheur  de 
{qs  peuples , 
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De    l'Imprimerie    Mairesse. 
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